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il est sur la terre des lieux privilégiés donît la san ci i-
ficat ion remonte à la prière d'un gran1id serviteur de Dieu.
Si à cette rosée de lat grâce, que falit descendre l'oraison
pieuse, vous ajoutez l es avantages naturels de la, position,
ces lieux deviennent fumeux, tant dans l'histoire profane
que dans l'histoire. sacrée.

Melcliisedecli était roi cie Jébus ;il oflirait à Dieu le
pain et le vini, la. figure symbolique la plus vraie clu
sacrifice Eucharistique. .Tébus est devenu cette Jét-usa-
loin sainte, où la victime éternelle s'est immolée réelle-
ment sur la croix, et d'où l'immolation mystique cie nos
autels s'est répandue sur l'univers.

Roule, la ville payeiue par excellence, la tète dlu poly-
théisme, est sanctifiée par le sang du premier d'entre les
apôtres, par le sang clu grand apôtre (les gentils ;et au-
jourd'hui Rome est ce roc inébranlable où repose la
chaire de Pierre, le centre de la catholicité vers lequel
convergent les regards de tous les peuples'

Que d'exemples je pourrais citer. D'où :vient à sion,
à l3ethel, au Carmel cette célébrité que lui donne lEcri-
ture ? si ce nWest du sacrifice d'Abraham, de la vision deO
Jacob, de lat retraite d'Elie.

De nos jours. l'apparition di- la Sainte Vierge et la
pr.ière d'humbles enfants n'ont-ils pas attiré 1l'attentioli
du monde sur les bourg'os, jusque-là inconnus, de La
Salette, de Lourdes, de Ponit-Maiti?

Montréal est un de ces lieux privilégiés. D'abord l
nature l'a doté richement. Je perdrais mon temps à
énumérer, ce que touit le inonde connaît, les beautés dle
son site, la fertilité de. ses environs, les facilités qu'il
offre, au commerce et à l'industrie. Mlême avant qu'il ne
fût fondé, les esprits observateurs avaient comme un,
pressenitimen t cie sa grandeur 1ututre.,

VNous n'avez pias oublié l'enthlousiasm-e die Cartier, lors-
qu'il contemplait ce vaste pays du sommet du, Mont-
Royal. " Etant sur icelle montagne eûmes vue et coni-
naissance cde plus de trente lieules à l'environ dl'icelle..
entre lesquelles montagnes est la terre la plus belle cîu'il
est possible de voir, unie, plaine, et labourable." Du
reste nous avonis le degré de son admiration pour ce coin,
de terre pittoresque, dans le nom pomlpeux qu'il lui dé-
cerne, ilont-Royal.

Champlain, ayant parcouru le rivage cie l'il0 juqu'au L
lac cles Deux-Montagnies, " pour trouveý-r l'n lieu propre
pour lat situation d'une habitation '' n'en rencontre aucun
qui soit préférable à Ila Place-Royale :" Mais el, tout ce,
que je vis, je n'en trouvai point de lieu plus propre qIuunpetit endroit, cqui est jusques où les barques et chaloupes
peuvent motm..Y a, une petite rivière qui va assez

avant dedans les tel-les, tout le long de laquelle fat plus
(le soixante arpents de terre désertés qui sont cojne
prairies où l'on pourrait senmor dos grains, et Y faire (les
jardinages.... Il y al aussi grande qunantité d 'alites belles
prairis pour~ nourrir tL nombre de bétail que l'ônl voudra,
et de toutes les sortes de bois qu'avons en nos forêt, dje
par deçà, avec qîuantité dle vigiles, noyers, prunes,ceis
fraises, et autres sortes qui sont très bonnes à ~
Ayant doue reconnu fort paiiculièrernent, et tru,
lieu un cles plus be)(aux qlui fut. en cette .rivière, j, f
aussitôt couper et défricher le bois d 1e ]l dite pll,.e.
R~oyale, pour ]l rendre unie et prête à 3ý b;^itir."

De son côté, le lère VTîîuotit, dans sa relation do 6l
écrit. de 111,Ile ie Moîîtréal lleI donne un accès et n
abor'd admirable à t outes les, inations de ce giiiiidpav
car il se trouve au nlord et ail midi, au, levanti et au o-
chant, cjui rivières qui se jettent dans le fl edo
St Laurent et dans lat rivière (les Prairies quiociVrcî,
cette île ; de sor-te que si lat paix était parmi c(28 1peuplt-s
ils pourraient aborder là cde tous cotés. Qmnuti('i 1 p

habet, tout se fera avec le temp)s.
Ce temps est arrivé. Pas plus tard que la semnainle

dernière, il Ille sembla it lite, danls un Zora nli l
Mlon tréal, le commentaire cie ces paroles deCri,),d
Chatmplain et dlu Père Vinion t. JTe nie puis résiste]-l
tentation de vous en citer quelques phrases.

The citys nuilural position long ago decîclec Ile].
supremlacy as I11e metropolis of Canlada. At the coli-
fluenice of Ille St. Lawvrence and the Ottawa, at the Ih-adf
or [lie oceanl navigation, iMolntreal is the nul ural diisiri-
buting centre roi- the Domniion. As shipbuiilde-s llî:n-e
launchied v-essels of* coîistaiitly irasîgtonnage for. Ille
atiantic tracle, the river-ehannel to the city lias hieen~
statîtly c1pepeneci and wiind..Now the GrnlT ni
Canaclian Paci fe and Northî Shiorelilas with t1leir
Connections, foot up1 a, total or fourteenl unles eliteriîu, I lie
city.... Moittreal is ricli in moni. Slie lias oglîesu
ilidustry and leaders of enterprise as sag-acious unl eluer-
01etic as the wvolc contuins... VThilst "the comlmerce ofl
Montreal lias ])en steaclily inraigof latu yeaî-s. iii
stili gvreater ratio ]lave lieriiimanufaictur-es advýaiiied...
Froin its comnlîgposition aIs port aîîd ritlioa(l
centre, tsavantan-es as a grat m anufac-turing cil y, ils
rank als the ban iign heaciquarters of tic Dominion, îllue
gri ga t ic capital of' it s inercha tis princes, Mon trea t's lend
as thîe commercial nîcti-opolis of' Canada heconies miore
decided with ev-y 1uli *ea To lier supreinacy
mercautiile shie adcls supremacy by virtue of thec pue-
einient beauty ofhler -site idurudig.Etetu.

L'auteur cde ce nîiag-n if] (Ile article n'a omnis cpttiiine
chose, le côté religieux cie Monitréal ; ses églises iio(1i-
breuses tou jours remaplies cie.fidèlos aux jours de fête, -,es
Colin nîuiîautés (loi trées qui prient clans I l mort îie:îlitl

lpourl ceux quii nie prient lias, ses communautés Cuise'-
-n-alides cjui distribuent à ]l jeulnesse le pain cie lat vraie,
scienice, ses collèges d'éducation Supér-ieure qui forment.li
d'après'les saintes doctrines les mninistres du ,sanct!.tirel
et le.s eflii (le laI société civile, ýses hôplitux où trouventý


